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LA ROUMANIE et LE JULIF 
Devant 


I ' EUROPE * 


=o © Lorsque la tempete remue les has fonds | 
5 OY de L'Oc6an, les crabes 8 hitent de mon- 
Ie - ter & la snrface. Leur instinct les avertit + 
Be. qu'il y a quelquechose pour eux, dans ces = 
EY regions qui , d'ordinaire, les repoussent, et "Þ 
Poon leur avignent pour eloaque les couches les , "8 
gp plus basses et les plus obscures, A la fa - v3 
at venr du trouble, alors que le limon ciren- = 5, 
le dans !a masse liquide , ils flairent les ' "= 
geres Gmanations des cadavres accumnles p-: : - 
; xur les rivages, ils £2 rejouissent et av ol- _ 8 
rent. | 
$S Cest qu'il y a dans Je monde des er6a- 
2 tures dextine6s 4 protiter de teus les mal- 
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heurs et de toutes les souffrances. Enne. 
mis irreconciliables du bien, ces 6clabous- 
8ares de la creation ne $8ortent de leurs invi- 
rihles repaires que pour priter main-forte au 
mal. 


Ainsi V'Alliance israclite universelle, profi- 
tant des convulsions be 1” Orient, relevait 
nagu>re impule:nm2nt la tete et courait 4 
-onstantinople reclamer une part du butin 
tux massacrenrs de Bulgarie, et mendiey 
I*appui de la Conference qui, &4 1'entendre 
n'avait rien de plus press6 que de dechirer 
Is lots et la constitution de Ja Roumanie. 

Entr' autres pieces caractcristiques, voici 
nne lettre de M. le :omte A. de Camondo 
a x0n excellence Satvet-Pacha, ministre «les 
aftaires 6trangeres de la Turquie. 


Paris, le 1, d&cembre 1576 , 


Excellence, 


Permette-moi, Excellence, de venir plai. 
dur anpris te vous I8 cange de mes corteli- 
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gionnatrez, la veille de la conference , au 
S:in de laquelle - votre Exccllenee devra st- 
6ger. Il est notoire qu'a cette occaglion 5- 
M. le Sultan. dans Sa magnavimite, daignera 
preciser les droits civils et politiques qu 11 
lui plaira accorder a tons $e8 Snjets, Sans 
distinetion de rac2, ni de re:igion, et qu'il 
voudra donner aussi une nouvelle prenve e- 
elatante de I 68prit de tolerence dont Ia na- 
t on mazulinane ne 8'cst jamais departie. 


Le prineipe d'6galite venant & @tre solen- 
nellenent Gtabli, le bonheur de tous les en- 
funts doe Iv meme patrie 8era a88ure, grace 
aux SUcnuinens de justice qui animent le gou 
\ernement 1mperial. 


Ce u' est done pas pour ohtenir des privile- 
es 8PECIAux, ni des bienfaits particuliers en- 
taveur des Israclites dont le sort sera pre- 
Vi aux memes titres que les autres citoyens 
de Vempire; mais c'est nne d6emarche pure- 
inent conservatrice que je preuds la lihert© 
de faire aupres de votre Excellence. Afin que 
clans le traite ou la convention qui Kancti- 
onnera les trayaux de la Conference, i] xoit 
b.ea defini que par ,S1vts non- mnSulmans” 
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je gonvernement imperial n'entendra pas scu- 
lement les chr6tiens' hnlgares, serbes, eft-. 
mais aus tous Jes israclites, 8njets de ba 
Porte,qui peuplent les p.ovinces de Vempir-. 


I ww existe aneun doate & cet Ggard das: 
}  es8prit dn gouvernement claire 4+ S. © 
je Suhan, i] ne fandrait done pas q unr 
faus8c interpretation de xs gencereuses ).. 
tentions put encore une fois rendre lo is. - 
&lites, victimes de 1' intolerance dont ta 
Ron:nanic offre le houtenx spectacle en ple. 
in dix-nen1viem? 8ivele et a1 mepris des 8ti- 
pula,ions Cu taite de Paris. 


Je n' abux«rai pas davantage des prec- 
enx nMu2n's d.: votre Excellence et je tet 
mine en recommandant a ses 8entiments d's 
q iii la question isratlite qui me preoccupe 
dans mon desir de}, voir tous les bienfaits 
du gouvernement imperial, egalemeut re 
partis entre tons 8es fideles sjets. 


Je pri: votre Exectlen:e , Ce vouloir biey 
p-entr: cn conideratio: wa demarche ; et 
«' :g:cer etc 


(tute A. de Camonds. 


I, Mime israclite n* pourrait choisir 
un plus digne interprete d& 8e3 nobles a8pi- 
rations, Mr. le Comte de Camondo 
avant longtemps occnp6 los hantes fonction 
de dererottenr sur les quais dz Constantinopl, 
avant de pecher son bl.:s-n du fond d' ung 
boite i cirage! La note juive cst ctincelante 
de verite! ,, L'esprit de tolerance 
doat la nation musulmane ne 
cest Jamais departie.... le gou. 
vernement eclaire de$.M.le Sul. 
tan.... Il'intolcrance dont la Rou. 
manie offre le honteux specta- 
cle euplein dix-neuvieme 8$ie_ 
cle... * voilk qui eleve ]' avocat &4 la bau. 
teure de Ja causc dont il est le complice et 
le met au niveau dn tribunal auquel il en 
uppelle comme s0n juge naturel ! 


Anzsi Þ ambasade ottomance a Paris 4emn- 
prevza -t - elle d' ecrire a Vir. Ie Comtede 
(C.mido: 


Mousicar Ie Comte 


Jai renly comte & mop gouy ernement de- 
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la commnission verbale que vous avez hien- 
voaln me faire, au 8njet de la portee des d6- 
lib 5rations engageces sur [” initiative du co- 
mit6 de 1* alliavce isra6lite universelle, en 
taveur des isravlites en Orient . 


Son Excellence Safvet Pacha, vient de me 
repondre par une d6p6eche ou il m*' infor- 
m2 que Yous [ui avez 6crit pour appeler e- 
gilem2nt 80n interet 8nr vos coreligionnai- 
res dans 1 * empire ottoman . 


Le ministere des aflaires 6trangeres de 
Turquie s ' as80cie aux declarations que Je 
Yous ai faites moi-meme , et proclame hau- 
tement que les reformwes promulguees 8s' ap- 
pliquent aux israclites, au meme titre qu'aux 
membres des autres confessions en Turquie. 

Los intentions gencrenses de S. M. 1 le 
Snltan, fidel ment traduites dans Ie texte 
des lois organiques,, sont forimelles a cet &- 
ward . 


Mon anguste souverain et 8es conscillers 
poursmvent uwe oenvre qui ne comporte 
pas < exception; et qui tend a |' amelio- 
ration de | etat moral, politique et Geonun- 


11 

= mique de tous Jes CIcments vivent eur Te 

£6 meme 801, par une assimilatioa complite an 

HE point de vne des droits et des charges. Les 
: efforts de Ila Sublime Porte, «eront invaria- £8 
9 blement diriges vers ce Lut, ct Je gouver- b-- 
| nement imperial s'appliquera a faire triom- "9 
pher partout on 80n action pent s excrecr 7 
les prineipes dMegalite, de s0lidarite et de b- 
eoncorde qui constituent la pensxe fonda 8 


mentale de la politique qu* il a inanguree- 
Agreez Mo:nsieur le Comte , les assurances 
de wa consideraion tres distinguee . 


Sadiq. 


Enfin la Conference vint. L' Alliance is- 
raclite universelle nomma une commission 
eo wposce de M. M. Cremieux, baron de 
Worms, Ashue , Kissteller, Leven , Singer , bs 
Londsberg, Leroy, Veneziani, et chargee 
de la redaction d'un memoire qal 8C termine 
par ces conclusions : 
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, Les puissances reprexentves a Ia conte” 
rence de Constantinople, s8cront prices par Ja 
reunion, au nom des i=raclites de tous Jes 
pays , 
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l. IV accorder une intiere 6galite civile_ 
politique et religiense a tons les non-mn. 
-nhn ins d&s provinzes de la Turquie et de 
[4 principante de Serbic. 

2. I've r6viser et de completer la eonvention 
qe 185%, en ee qui concerne Jes Juits de 1a 
NOonmmnaniet 

In conference jnive de ,, Paris * afdrexxa 
officiellement s0n memoire a la confereace ev- 
roDfennes de Constantinople, et ces messt- 
ears de ]1 commissIon ne xe $*parerent 1. 
avant avoir jure gue chacnn »timnlerait 1- 
7 le de xon gourernement en {yavenr des 18” 
ra lite - juifs opprim's. 

Vl. Cremicux xe chargea de la France, et 
je ministre repondit au x61 atonur, en ces 
lerines ; 


Versallles, le 29. Decembre 1876 


| " Monsieur le stenateunr. 


J'ai recu 1' exemplaire que yous m*' ave: 
tit 1 honnenr de me transmettra de 1 adres. 
KC que |* Alliance isra#lite universclle a d&o- 
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cids de faire parvenir + la eonference ve 
Conat antimple , ainsl qu" un volume inti. 
tal6: LasSituation des Isracelites 
en Serbie et en Roumanie, et la 
lettre par laquelle vous me demandez d'inter- 
venir aupres de la Conference par }* entre- 
mise de ]* ambassadeur de France pres la. 


Porte ottomane. 


Je me £uis emprees6 d' Ecrire 4 M. le comte 
de Bourgoing, suivant votre desir, pour re- 
commander a s0n bienveillant accueil M. +- 
tter, que VAlliance israclite universelle a char 
v6 Magir en 80n nom, et les sentiments du 
gouvernement trancais sur les questions qui 
1a preocenpent s80nt assez connus pour que 
Je nai pas besoin Aajouter que | appui de 
nos pl6nipotentiaires est ass8ure d'avance anx 
israclites en Orient, dans les deliberations 
dont leurs inter6ts et leurs droits pourraient 


*tre Tohjet . 
Agreez, Monsicur le 86nateur, les as8u- 
rances de ma baute consideration . 


DECAZES 


Sj Yalliance israclite universelle na nous 
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avait paz d3ja hahitues a ses joremiacles in- | 
termittentes, nous aurions 6te fort 8urpris de | 
demarches aussi mal fondees, pour ne pas dire 7 
plus. Mais a plusieurs reprises elle nous a 
fait I'hunneur de se m&ler de nos aftaires in- 
terieures. Connaissant donc s0n audace, cha. 
cun Sattendait a la retrouver anx abords de la | 
Conference. 


Malheureusement tout est tombe dans..... 
le Bosphore et & cette heare 500,000 Russes 
Yont apposer leurs signatnres au bas d' un 
protocole rediges a leur fagon, lequel n* en 
deplaize a la prudente Angleterre, sera 

» plus conforme aux inter6ts de 1 Orient et 
du monde civilis6 . 


Comme il est possible, cependant, qu' u- 
ne seconde as8emblee se reunissc a Constan 
tinople ou ailleurs, quand le dernier coup 
de canon aura et6 tire, la Roumanie fera 
bien de 8s 'attendre a rencontrer autour qu 
tapis vert diplomatique un Mr. Netter, am- 
bassadeur de Þ alliance israclite universelle 


Une question tres naturelle 8e pose tout 
d» abord: Qw est-ce 1 alliance israclite uni- 


an 
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15 
verselle ? au nom de qui et de quoi s* en- 
va-t-elle frapper a toute heure, aux port. 3 
des ministeres et des congr(s intaynationaux * 


LU alliance fera-t-elle valoir ses droits e 
pretentions en qualite de plenipotentiaire 
d» un etat ? Qu'elle nous presente alors ses 
leitres de er6ance, qw elle nous dise 8i par 
hasard elle desirerait traiter au nom ct 
pour le gouvernement juif, residant a Jern- 
8alem! Dans ce cas, nou3 ne demanderions 
pas mieux que d entrer en pourparlers a- 
vec elle, et nous nous empresserions de lui 
envoyer un agent. Mais, on ira ce malheu- 
reux! helas! nous avons beau chercher ce 
royaume $ur toute la s8urface dn g:obe; per- 
80nne ne peut nous donner de ses nouvelles; 
et, 4 moins que Isratl ne s0it dans une pla. 
nete voisine, la notre ne connait pas cet Etat 
disparu depuis bien des siccles, aux grands 
regr6ts de I Univers entier, mais enfin dispa- 
ru. La oh Jjadis fut la Palestine il y a autre 


chose, il y a le Croissant de Mahomet a Vom- 
bre du quel VAlliance veut decidement combat 


tre contre Ia Ronmanie et $es voisins, y com- 
pris la Russle ! 
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Si done M', Cremienx et I'ega ef I» 8ne- 
cessenr de Svlomon, quant a la sagesse et 
au'res qualites chose dont nous SOUmnes cou 
\aincns iben differe en cect : i} n'est pas roj 
«1 * Israel, il w' est pas meme prexilent de la 
republique juive 

[Alliance israclite universcle cst un com 

pos6 mixte de cito-ens francais , anglais , all«:- 
mands, ete, entaches de judaixme , forinan; 
une 80ciet6& cooperative, 4 Vinstar des ass0.. 
ations de ce genre, $i ce n est pent-0tre nous 
!e verrons plus tard qu'elle n'a pour sp6ci- 
alit* ni la production, n' la consommation 
mais quelque chose d'innome: I exploitation 
a d6faut de terme technique. 
Passons Ia de 8sus, ce 'est encore une $0Ciete 
de s8ecour mutuels, une internationale d * une 
nouvelle nuance, c ' est tout ce que 1' on vou- 
dra, hormis un &tat ou 1'ombre d ' un «tat. 

Certes M. M. Cremieux, Levy. etc. revendi- 
quent trop haut leur qualite de Frangais ; 
M.M, D' Israeli , Montefiore ete. sent trop ja- 
loux de la nationalite anglaise, etc, etc , pour 
parler autrement que comme Francais, An- 
glais, etc. 

Or, ces Messleurs s ' adressent a la Conference 


"Ar i. >: 
9 = a : 


et rep*tent en chocur:,, Donnez un coup de 
main a ces pauvres Juifts de Roumanie, nos 
Ireres hien-a:ines © 


. 

Pour Vamonr de Dicu! hommes ti nationalitcs 
inobiles, choisiss8ez! Soyez Francais, Anglais 
Allemands, et reclamez an nom de la Fran” 
ce, de I Angleterre, de .\llemagne, et pour 
aes Francais, des Anglais, des Allemands ; 
an bien restez Juits et dans ce cas installez 
vous dabord a Jerusalem, aj:res quoi, nous 
verrons ! 


Repontdrez yours que vors n ' 6tes pas les man- 
dlataires d'nne nation, mais uniquement les 
n.inistres (Mane religion: que vous Gtes nn cer. 
tain nombre dMinlividas protexsaut Ie cnlte- 
pins on moins &Epure de Jeohvah et rien que 
cela? A merveille! A ce titre, les pre tesfans 
les catholiques, les houChistes, les bralmaniste+ 
zes positivistes, les libres penseurs, les athces 
etc, dissemines n' auraient aussi qu'a 86 C<0- 
aliser en Alliance universelle, pour exiger que 
dans tel on tel Etat ayant cs lois et 8a vi: 
independante, les membres de ces mille et unr 
cangregations, qui trouvent bon de 8'y inztaller 
tugsent traites de telle on telle maniere «4 
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cifi6 par le comite! O Sagesse biblique, 95 
genie rabvinique, vous seuls pouvez Eclair- 
cir ces my$teres : 


Secondeprobleme: L'Alliance se figure-t-elle 

que I'Europe va intervenir en Orient afin d'op 
primer davantage les victires des hordes ma- 
homctanes? Pense-t elle s6rieusement, Ia ma- 
lizne Alliance, que pour lui complaire I'Eu- 
rope va remonter le cours du temps et 8'occu- 
per encore de la Convention de 1858S, depuis 
longtemps dechirce, et ancantie par les tor- 
pilles des derniers Cycenements ? 
En admettant meme que ce document fossile 
eut 6t6 reconstitue selon la m6thode de Cu- 
vier, n'ctait 11 pas ridicule qd ' admettre que 
I Europe civiiiste qui nous a constamment ai- 
4s, aurait vouln $0 renier ell e-mGme, ct coo. 
p6rer a empoisonnement de tout un peuple 
avant I ans} on ferritoire, 8es moeurs , 
84 relizion, x0n histoire, £a raison d' 6tre. 


LL * Alliance israclite universe le, puisqu'il 
fant 1' appeler par 80n nom ; I Alliance qui 
s est donne& pour miss8ion la judaisation uni- 
Yerselio; qui judaiscrait les animaus, Jes plan” 
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(cs ct les ecx,s Eruts, si elle le pourait 1 
|' Alliance qui nse exclusivment de movens 
Jnils mis au Service de la caus? juive, a 
maintes tois attire par ses cris I attention de 
1 ' Enrope sur des faits qu'ello avait eu pre- 
alab!ement gran{4, s0in de falsilier. Le juif 
a une Sainte horreur 4: la vorit:; 12 menzon- 
ge est 80n dogme fondamenta, la calomuie 
ezt s0n arme favorite et I or 891 vYaste hou. 
clier, 


L' Enrope se 80uvient et la Roumanie n'a 
pas cublie les criminelles : ecusations, *04- 
Vent” renouvelces, dont la presse jndatqgue 
nous a gratiiics. Notre m:[nistie Os otfaires 
6tragires 8 est vi obiigt de rappeler aus pr_ 
is8ances qu' au scin des Gtats oceidentaux les 
plus civilises, les'Juifs insignitiants du reste 
par le nombre, n'ont pas ces: de former 
nne class2 distinete et que, si depuis quel. 
ques annees & peire ils <ont admis aux fon- 
etions publiques, ils {urent jnsqne la 1 oh- 
jet de rudes et r6ellez pers$entions, aux- 
quelles ils n' cehappaient qn' en achetant 
le droit d' Gtre sequestre6s ct -+01mis a 1.ne 
tres S6vere Surveillance . Prcuve en ext, 
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outre I'histoire, If 6migration continnelle ct 
gencrale dn juif qui a evacns 1 Europe ect 
8 est refngi6 en Roumanic., 

A moins que I Europe ne nous demande 
de quel droit nous tenons 4 vivre et pour- 
quoi nous nous trouvons $snr notre territoire 
elle doit nouns laisser Ja Icgitnne defense. 
Nons devyons nous opposer a 1 invasion, ju- 
datque: les prineipes elementaires de con- 
Servation nons | ordonnent . C2 serait as80- 
remant, un Singulier spectacle qu' offriralt 
I' Europe $i, les armes ala main, elle nons 
laisait realiser 1idcal des preceptes © yange- 
liques; $i elle nons disait: ,, Roumains, les 
juits d58irent fonder chez vons le royaume 
«' Ixrael, allez-vous en! ils convoitent vos 
richcsxcs, dounez-les lenr! votre prese-ce leur 
est desagreable, snicides- vous!'* A I'Enrope 
maitre q' ecole, nons repondrions : ,,«lon- 
nez I exemple 8* il 8 agit de sacrifice, que 
mexsleurs Ics Juifs commencent !* 


Ponr se faire nne idve tant 80it pen exacte 
de notre situation, il ne <ufit pas Ce juger 
a dixtance et par analogie . Cela 6quivau- 
drait a tirer des conclusions de premisses E- 
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trangeres au probleme; cela serait de 1 inep- 
tie ou de la mauvyaise foi . La question juive 
en Roumanie «<8t une question es8enticllement 
locale, qui demande a etre prise sur Je vif 
et 6tudice 8ans ancune arrizre- pensee occi-. 
«entale. La re:ondre an moyen des Gon- 
n6es relatives 4 la France, 4a I Angleterre 
on & Þ Allemagne meme, serait emprun- 
ter 4 1' ahzurde une dofinitioa poar Ia 
rison . Le nombre, les moeurs, le3 
vices inveteres, les teudance: des Juifs 9- 
rientaux 80nt tout autant de caracteres qui 
gagnent encore en technicite lorzxqu'on 80ng0 
an milien dans lequel ils 8. developpent. 

La poſmlation, ie degre de culture soctale, 
| activite produciriee des mazses, tous ces 6- 
1ements 80ciologiques 8151t, en effet, dans uns 
contrees- bien loia « 6tre les memes que 
ehez les penples ol la civilisation a des ra- 
cines plusieurs fois 86culaires. Voila pourquc| 
cette question n'a rien de commun avee ce 
qu' 04 appelle vulgairemeat la philantropie: 
il ue 8 agit pas de miet.x onde pire mai; de 
\ie on do mort. 


Mais non, I'Europe ne veut pas nouns con- 
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damnor a cette inſection lente, continue , fa- 
tale, «Ile n'a pas de raizon, clle n'y anrait 
anenn intcret. Nous parlons, bien entendu, de 
I'Carope eatholique, protestante ou orthodoxe: 
de |'Furope instruite ct 6elairee, et non pas 
de cette Europe qui fournit la maticre des co” 
mitss universels . | 

On a appzl6 la Roumanie ,1'bopital del'Eu- 
rp.” et la qualification n'est malheurensement 
que trop vraie. Nulle part ,le croissez et mul- 
tivliez* dela gen>4e n'a ts mieyx compris” 
ct plus. ponetnellement exccute., 

Le juif ezt un germe malsain , un porteur 
1'eprdemie Chaque fois done que If'Occident 
malade prend un emetique, il s& penche sur 
la Moldavie et vomit le Juif par torrents. Oui 
sachez-le bien, elus de Dien, vous 6etes un vi- 
r.13 80cial! La on vous pEnctrez un nlevre appa 
rait bientot $1ivi du phag-denisme ct de tout 
lecortege hidenx: la vie se retice devant vous. 


La Roumanie est Fhopital de P Enrope, V'h0- 
pital da midi; A peine a-t-on cicatrise Ia 
plaie au prix d efforts inouis que d6)ja poin- 
Yet les precurseurs de I intoxication judaique 
la cachexie ext aux portes, Voyez ces plaques 
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jivides qui $'6talent xur notre territoire: co 
sont les repaires du juif, gronp3: en noranx 
8err6s, Elles ponssent, se raprochent, 8e dou- 
nent la main et finissent par transformer, ev 
corps vivant en un amas de pourriture, 11 
n'est pas un village, un hameau qui ait 6cha- 
P6 a la contagion. Il.e wal penetre chague 
jour davantage dans les profondeurs des _tis- 
Sus E£0cianx, Apics avoir parcourn le cycle 
entier de xon Gyolution, le judaisme 4a 
nonce £u Victoire par des signes appeles ter 
tiaires chez: gon cogenere: la paralysie 
cst un fait accompli . | _ 
Du moment ou 1 Europe nous adresse 808 
pettitcr6s -ce qui n ' est. pas tres gen6reux Ce 
81 part-elle nons saura gr6 Je pense, de: les 
x0Umeltre an traitement 8pCvikgque ot UG7IELS 
Ini renvovyer.... gueris! s 


Ly statistique n' @ jamnals nu ner5umne, 
Voyons done, quel e>t I* Etat du monte qui 
a mL. it6 de-1'Eternel la faveur d * Gtre wwe 
p*ninicre pour 80n. penple clort , f 
Airessons - NOS a, Mr Lezovt non SUS 
de jud-ophobie, Jcohvalh a parait -il, pen do 
S 11} atiile pour les amocicatus ot Noiunment 


T4 þ 
LAGS ee. ALES 


24 


ponr les citovens de Union. Ces caracteres 6- 
ncrgiques, ces hommes-locomotives qui nais- 
ent, mangent, $' insfruieent, s' enrich iece1 t 
et menrent i Ia vapeur, ne IJui inspirent qu'n- 
ne m&diocre conliance. Cela r&ulte du petit 
nombre q",,tlus* etablis dans le Nouvean- 
Monde . Celui qui a choisi Adam par. 
mi Jes ..isractlites * les a maintenus au- 
fant qu'il a pn, autour du vieux paradis. 
Quand une catastrophe dispersa le troupeau 
heni, II veilla enr 8es enfants et lJenr man- 
tra la Palestine, Ia terre tant de fois pro- 
mise. Remarquez, plut6t, Padmirable Sages- 
Re T6ve6lGe par la 8ituation g6ographique feces 
ioſortunes proprictaires de Jerusalem. Re- 
pandus dans I'Enrope entidre, les Juifs y 
eont tris incgalement repartis; sur certains 
points ils forment une couche Epaigse et 
opaque, snr d'autres c'est 4 peine un tissn 
gazciforme . | 


M. Legoyt etablit les proportions suivantes: 
Habitants pour 1 jnif. 


"Allemagne 1855 } 05 
Angleterre 1861 446 
Antriche IE57 K. 
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25 
| Habitants pour un juif 
Belgique 1846 "80 
France 1864 42:3 
Hollande 1860 $2 
Irlande 1861 17 31 
Italic 412 
Pologne 1858 7 
Prusse 1861 1.3 
Russie 1858 42 
Scandinavie 1855 664 
Suisse 1869 99; 
Turqaie 61 


M. Legoyt affirme queen Espagne et en 
Portugal les Juifs 80nt nombreux ; nous le 


croyons $ur parole. 


Analysons ces donnees. Mettons & part I'Ir- 
lande qui es: decidement d'une constitution 
trop robuste pour figurer parmi les malades 

Nous cn dctachons la Russie — avec Ia 
Pologne -— qui a recommande aux Juifs le 
elimat de la Roumanie. L'Autriche elle me- 
me doit &tre mise "de cote: I immense ma- 
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jorits juive, cn cffet, stationnait en Gallicie et 
depnis le recensement de 1857 1I'ancienne 
province polonaise 8' ext purifice A nos d6- 
pens. Ces rectifications faites, on a pour I'En- 
rope dite civilisee, une moyenn2 de 1 Juif 
Sur 3145 habitants. 


Un simple coup d' oeil jet& 8ur la carte 
et. 1' on se convaine 4 1'aide Ae ces chiffres 
que la civilisation a torreur du juif et s' en 
debarasse. La Pologne, le sud dela Pcuzse et 
dela Ryuzzie, la Ronmanie, la Tarquie d' Eu- 
rope , les provinces Gloignees de 1' Autriche 
I” Z=pagne, le Portugal, voila la premicre 
ligne des 6paves judaiques rejetces par le 
centre. Vient apres un second cercle moins 
puiszant, pent-etre, mais identique. Parti 
du Cancasz i traverse la Perse en envelop- 
pant la Torquie asiatique et 8 prolonge jus- 
qu'en Algerie a travers I arabic, I'Egipte, 
Io Maroc, ctc. 


Ml r Lego -t a oublie la Routmanie duns scs 
caleuls. Comblons cette lacune et compte!” 
courageusement . Mais ne scrait - i] pas plu; 
Slnple Ge faire le denombrement de la popa. 
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Iition ronmaine diss6minees nc $0mmes-nons3 
pas en presence d'une annexe de la Pales- 
tine? n'est-ce pas Ia Palestine elle - meme? 
Depuis vingt ans 1' immigration juive a pris 
des proportions gigantesques : ce n' est plus 
immigrer, c'est envahir. Consultez les ar- 
chives i8raclites et vons verrez combien I'En” 
rope et surtout la Pologne russe et autri- 
chicane , nous ont accableis de leurs largevses ! 

Ainsi p2ndant I 6poque glaciaire les Al es 
devaient precipiter sur le Jura leurs glaces 
et lems rochers. 


Six cent - cinquante mille Juifs p6sent snr 
notre territoire, parm1 lesquels six cent mille 
campent en Moldavie. Done, 1 Juifs sur 3 ha- 
bitants! Mr B2daride que nul ne 80npcon- 
nerx de manvais vouloir fixe a 8ept ou hnit 
millions le nombre total de 8es coreligionnai- 
res. En d autres termes, nous avons 4 nous 
senls le dixiemie des Juits existants. Gravez 
ces chitires dais vos coeurs, philantrophes 
qui yons Youez @ Venter! 


A q 1. lant-1I attribuer cette predilecti- 
on 4© Ia race juive pour le s0l roumain ? 
J2 le. d-mande i Mr Legoyt qui en &ait 
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poar str, quelquechose: ,, L*incgale repar;ition 
des Israelites en Europe, dit-1l, ne $'«cx- 


} : plique pas comme on pourrait le croire, pu 
il ly difference des regimes civils et politiques 
} : auxquels 11s 80nt s0umis * C'est ainsi qu ibs 
it. sOnt tres aombrenx en Autriche, dans Jes pro- 
| vinces moIdo- valaques, en Turquie, en u5- 
4 sie (Pologne comprise) pays 04 i] ne jonisscnt 
by encore que d'une partie des droits civils «t 
11 pol t ques + Is tont en petit nombre an cou- 
if \raire, en. France, en Belgique, ep Holande 
il 


en Italic, dans le grand dnche de Baile | 


OOF 
CC Eomane wont ny — On 


: en Wurtemberg et en Danemark oh leur #s- 
I! Siimil.ition a la population indigene an point 
Þ ce vne de Vexereice de es droits ost com. 
bi pi5te. * Cut aveu du graud $tatisticien ct 


precieux. Les Jul.s qui ne recutlent devant 
rien pour novs arracher les droits politique->> 
6migrent precistment des pays qui Jes leur 
' out coneedvs ot 8 porteut en ftoulo dans : 


ve . , 

17 ates provinces moldo- yalaques © { lises, ton. 
Fl . RIES . , 

| manie ) 01 ils pos83.lent tous les droits juna- 
o ginables a 1'excepiion de ccux- 11 - 

41 % HEN : _ ; ; 
a Mais si ,, 1" in6zale rtcpartition des isruc. 


lites** ne 8'expliqne pas par la di.icrence dis 
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regimes politiques , par quoi done 8' explique- 
t-elle ? M.r Legoyt ne nous 1I' apprend pax 
et 1a est toute la. question. Nous pensons que 
comme chaque chose dans | Univers a son 
explication, le fait qui nous occupe a aussi 
la sienne, a moins qu "en vertu d* une nou- 
relle grace divine ,|' israclitisme*jouisse de 
cette 8ingulicre immunite : etre inexplicable! 

Une courte mecitation aurait eclairs M. Le- 
goyt, et nous allions presque Taccazer d'en 
$av0ir plus long qu'il ne laisze paraitre , Mais 
l' analyse du phenomene de ,,! irradiation* 
Judaique irait a I encontre des louanges 
pleines de respect, qui decorent le frontis- 
pice de 84 quarante—troisieme 6tude s$tatis- 
tique: ,, De certaines iinmunite3 biostatiques 
de la race juive ea Europe* 


Avant de diriger un ravon «de lumiere 
17 le mystere devant lequel Mr. Legoyt 
xarrcte interdit , mysttre fort peu mysteri- 
e1x da reste, que I'A\llianece nous expliqne 1 
*01 tour comment elle os nous accuser 
('intolerance tout en avounant, statistique en 
wain, qu ' aucun pays an monde n'a offery 
a <cs coreligiona.rres une plus large hospi- 
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taliie? A-t-on jamais yu les pers6ent6s von- 
tir apris les persccutions? Lo 8s av Is revo- 
cation de I'6dit de Nantes les protestants Ge 
toute T'Enrope quitterent-t-ils leurs loyers 
pour aller £e mettre a la disposition des 
dragons de Louis XIV? Dites-moi , 0 piilan- 
tropes, pourquoi ces malheurens«s \icti- 
mes de la barbaric roumaine tendent - elle: 
voluptueusement le cou a la guillotine ? 
Pourquoi cet acharnement a vivre an mwilien 
de sauvages, de jud6ophages ? Pourqnoi cha- 
que jour de nonvelles bandes judatques fran- 
cbissent -elles les frontieres de ce pays © 16- 
catombes? — Ponrquoi? Pourquoi? Juits, 
» mes amis, vous etes bien droles! © 


Tout ceia n'cst-ce pas tant 80it pen ridi- 
culs, toutes ces jeremiades, toutes ces protes- 
tations fremissantes ? tallait-il done contondre 
FAllianc? en la mettant jace a face ave les 
faits? Etai-il n&cessaire de prouver par des 
enqu6tes que ces actes barbares n'ont exist6 
que dans les archives israclites, r6gistre de 
quelque Bicetre juif, on s0nt relat6s les dc. 
clamations de miserables en proie au d6lire 
des persccutions? Point n'tait besoin de toutes 
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ces procedures pour apprecier a leur juste va- 
leur les complaintes nniverselles. 


Non , non, les pers6cutions de Roumanie 
ne sont que des croque-mitaines, ]I parait 
meme que les petits juifs d'occident sont bien 
mal &leves puisque les bons p*res de ſamil- 
le conrent inquiets a la redaction du Monde 
Illustre demander une de ces gravures d6cisi- 
ves pour les mioches les plus turbulents. Et 
cet excellent Monde 8' empresse de satisfaire 
8&8 clients! ,,Laissez-venir a moi les petits 
enfants, dit-il, vous verrez comme je Jes co- 
rrigeral ©, Vingt-quatre heures apres tout est 
pret. La soldatesque reumaine lancee contre 
les juils de Jassy, met leur quartier a fen et 
a ang. Le Mende Ilnetre cauve ainsi con 
bonneur et celui des familles: 8&s colonnes 
echappent an \ice et lcs petits revoltes depo- 
&ent les armes . Fes lectenrs, gens fensibles 
et dispos(s 4 g(mir de Join 8ur Jes misCres 
bumaines , ne Cort: nt yas ure minvrte de 
Vinfaillibilite Cn jeurual, anathcratieens ces 
infimes Rormains avergles par Je {aratieme! 
Et pourtant-. les Jniſs que nons tuons 8 Por- 
tent 4 merveille; ils s'cn vont re(gulicrement 
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ot tranquillement © la synagogne brulce par 
le Monde Illastre rendre grace an ciel de 
n'6tr2 egorges que par le Monde Tllustre ! 


| 
l 
: 
| Il faut croire que ce syst'me dillustrer cst 
| aequis a la r6daction dn ccmpatissant jcur- 
| nal a en junger par ses oeuvres. Le9. De- 
\ eembre 1876. i] a exquise6_ encore le reern- 
tement de m(tre armice et a recu «Ge Fen 
correspondant patente de Jassy, des details 
tellement incrofables que nous Int conscil- | 
lons de veiller de pres a Ja zante du dit | 
correspoudant. | 


La chose est necanmoins plns sGriense qu'e]- | 
|| le n'en a Vair . St les juiſs ont beevin de $'a- 
it bonner a certains journaux pour £avoir qu' on 
| | tes massacre ; $i le public roum&in $e borne 
: constater que quelque Monde Illustre que 
on 8olt on-n'en est pas moins s8njet a Vi- 
znorance on a Ia mauvaise foi; les rabbins 4 
x6 f6licitent de manoeuvrer habilement les 

plus honteux ressorts- de la calomnie ; les 

gens r6flechis yoient avec doulenr combicn 

ont nombreux nos ennemis et ju*qu' on ils 

ponssent I'andace et Ihypocrisie. 


Oni, 8ur la foi d'une vulgaire gravure ou 
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d'un article inepte 1*' Enrcps murmure et 
nous excommunte au nom de la civilization. 
En voyant 4 quel point les rumeurs judaiques 
tronvcut de complaisants 6& .»« en Veeident. 
tnons ne pouvons que croire a la mistifica- 
tion des hommes «'Etat qui tont en Europe 
la pluje ct Ie beau temps. 


81 les juils espereat capter ainsi notre con- 
tiance , ils 86 troup2nt grozubrement ! Siilg 
veunlent nons convainere de leur amour en nous 
guscitant des cnnemis , 1; faut que Jeur im- 
pudence s0it extreme, ct ils se trompent dou- 
blement . N'avons-nous pas raison de nous 
erracher a leursf rate rn e 1s embrasse- 
ments? Ce n'est pas pour rien qu'un Juif a 
livre le Crist: cest la le grand exemple et 
le grand avertissement. Garde a vous ! peu- 
ples qui vous lai»ez endorwir par les flat- 
teries mosatques. Roumains, Juda 8'apprete 
a vous donner Faccola'le! levez les yeux 8ur 
le cadavre £anglant du crucific ! 


Les Jnifs sont en Ronmanie nne mauraise 
herbe tout a fait exotique . 1Iy a un demi- 
8iecle nous navions qu' une tres vague ides 
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| 
de ce flean. Occnpes aillenrs ils ne songeaint 
pas encore A nous. Notre heure 8onna | 
pouctant ct nous dimes les 8ubira notre tour. | 
Trop grand pour reſueer un aslle, Je petit | 


peuple roumain leur donna carte-blanche 
eans Cxiger leurs pas*e-ports, ears lenr de- | 
mander une confession dc foi. Chass(s Ce 


toutes paris par I'intolerance, la ceneur- p 
rence on Jes Jois relatives & la salubrite pu- J 


| Hliqne, Jes Juifs frappirent # notre porte et 
entrerent. Is cntrircnt cn me Jadis leurs 
aſeux Otaicnt emitres dans Ja terre Promises 
en masce, mais £ans ccup f{crir, non en con- 
querants, mais en mendiants, mais miscrables, 
m:is degueniblles! IIs entrerent, et voyant 
que la manne tombait iei par torrents , ils 
annoneerent a leurs freres la bonne nou- 
velle. Bientot de la Transylvanie, de la 
Galicie, de la Ruxsie, de I'Allemagne , ilg 
deboncherent affames et se ruvrent 8ur cette | 
terre benie. Les villes frontieres furent les 
premieres victimes , Ils y etablirent leur 
quartier- g6neral, base de leurs operations 
jutures . Peu & peu ils 8e sont infil- 
tres dans Je reste du pays, ct ont acca. 
pars les campagnes les plus retir6es . 


DA a et et 
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A des distances tres rapprochces ils ont bat 
des bourgades exclusivement juives agglome- 
rations repoussantes et malsaines qu aucunel 
deseription ne $Saurait reproduire* et qui 
enleveraient bien des i:lusions aux abon 
nes du Monde Nlustre, si le Monde il- 
Justrs ne profſexeait p:is un avss; 80uYerain 
m6pris pour le realisgme! Les Etran- 
gers qui, chez eux, 8c plaixent & nous uoir- 
cir, 80nt istantanement metamorphos6s en 
ennemis acharnes du judaisme , lorsqu'ils 
daignent visiter notre pays. 11s nous admi- 
rent alors; ils admirent notre patience, notre 
tolerance, notre resignation; ils confessent 
hautem2..t que $i nous commes Coupable 
de quelque chose, c'est bien de renonce- 
ment, Mais helas! la mort est aux portes 
et nous delibcrons!!.. Voila pourquot et com» 
ment il se {ait que daus I'6space de quel- 
ques annees, pour ainsi dire, nous avons 6t6 
80Clalement occupes par une race ennemie et 
dangereuse au supreme degre. L'imigratioa 


est loin Ce toacher a $a fin. L'Furope a 


parait-il, levs toutes ses 6cluses car 80ute- 
nu par la feodalite financicre de T'Oecident, 
lejuit frauchit jour et nuit, 80us mille pretextes 
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ia trontiere roumaine et hate ainsi le para- 
chevement de la judaization. Eh bien! pour- 
quoi le juit fuit-il la Fraace, I Angleterre, 
V Italie, le Portugal, la Suisse, I Allemagne? 
que ne 8'etablir-il 1a oh il a le droit de ci- 
te, 14 on! AMapres scs dires il est respecte et 
admis a tons les honneurs! Ne le 8avez-yorsg 
done pas? le juit 8e moque de yos droits po- 
litiques, il est trop 8a g e pour se contenter 
de rien! Le respect? c'est bon pour des grands 
enfants! Les honneurs? le taux enest trop bas! 
D-ailleurs, il n'est pas un homme, dansl'accep- 
tion ordinnaire du mot; il le 8ait et &'ergloritie 
Quand il invoque les droits naturels et im- 
prescriptibles accordes a la creature huwaine 
jl entend, s0uvenez-vyors en, Is privileges ne- 
_ ees$aires a la domination universelle, on cau- 
chemar hcreditaire. Vienne Vobligation mo- 
rale ou la ceconnais8ance, ou un queleonque 
de ces sentiments charitables, il 8e gardera 
bien d'exhiber es titres de parente; tout au 
contraire il eriera a tue-tete que Ja loi du 
devoir ne regit point son s8tatur personnel, 
Tout exiger de tons, ne rien donner & per- 
" gonne: voila 8a devise. La veh&mence de 
ges rec!amations est en raison directe du 
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mepris qu'il a pour le titre de citoyen. Done 
rien dA'ctonnant $'il abandonne nn hien aus- 
8 minime et court ailleurs chercher la terre 
Yraiment promise 


Race immnable quoique toujours mourante, 
d range phenom+ne qui se reproduit partout 
ns jamais $'alterer, le juif est aujourdiai 
une anomulic un qulqueehose con<erve a la 
facon ('Herculanum 80ns une conche de lave 
partienliere, an sein de Iaqulle denx scories 
8 80nt pitrifices: la Bible, le Talmud. Le 
temps 4 oubli+ le juit. Cache dans les ca- 
tacombes, le deserteur a fait le vide autour 
de Ini. I] 4 conve 8a foi et 84 r6=olution, et 
8i le bruit da_ monde qui marchait au des8ns 
de za f6te est pacrvenu jusqu'a Jul i] n'a r6- 
pondu que par Ja malediction . Ainsi 1'em- 
pire romain 8'ecronla ; les Barbarcs secoue 
reat la vieille Europe tombee dans le ma- 
rasme ct la rajeunirent en la rendant f6contle; 
vYaincus par le sonffle chretien 11 se resigne- 
rent a jouer le role de barons feodans ; Ia 
Renaisxance arriva, la Reforme se fit ; la 
8elence jaillit de lx centre dos bachers; mil- 
le 1rempetes passcrent, la Revolution fut, no- 
tre xiecle ouvre toutes grand-.a les portes Ge 
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Favenir, et ponrtant le juif n'a pas change 
Phistoire a depos6 ct il 8'est eristallis6 ! C'est 
lui, tel qu'il &tait il y a trois mille ans, tel 
qu'il a toujours 6t(! C'est bien Ia meme figure: 
Fimmobilite Va marquee au front. 


Je comprends maintenant 8a haine sans 
bornes et sans fin ; je comprends s80n entcte- 
ment diayolique a saper tout ce qui est en 
80n Pouvoir, Oui, entre lui et la crvilisation 
il y a incompatibilite organique, 1l y a plus. 
Le jaif est au progres ce que la dejection est 
a Paliment. Il fuit devant la lamiere comme 
Cain devant I' Etecnel: la 8ociete le re- 
jette! 


Quand je disais que Ie jndaisme est nn 
virus n'avais-je pas raison? L'organisme tend 
a expulser les germes corrompus. Une nation 
viable resiste 4 tonle tentative d'intoxication 
et les forces latentes qu'elle recele chassent 
nn beau jour Fenyahissenr vers la peripherie.. 
Ainsi a procede I'Enrope entitre dans $a re- 
organization cellulaire; chaque peuple 8'est 
debarasse des GlEwents lnassimila- 
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Rennis en nation sur un territoire homo- 


gene, les Jnifs constitueraient un etat in- 
teressant; mais dispers6s et invcules tels que 


nous les voyons ils gout des parasites 
pour les 80cietes aux depens desquelles ils 
8 nourrissent. Une comparaison rendra mi- 
eux ma pensee. Le phylloxera est en lui 
meme un organizm fort respectable et digne 
de la $0llicitade des naturaliztes . Pourquoi 
done , cst-il ﬆ eriminel a nos yeux? pourquot 
ces cornues et ces bullans qui $'agiteut dang 
nos lahoratoircs? Cest quil plonge $es 8u- 
coirs (ans une plante plus respectable que 
lui, Il est pozsible que non ayons tort de 
preferer la vigne au phyloxera —c'est, a n'en 
pas douter, 1' avis de 1' inzz2te — mais 
enfin le cep Vemporte, tant pis pour son en- 
nemi qui devra c6der a la longue, quand 
meme il se coaliserait en alliance phylloxe- 
rique universelle! Il est pos8ibls encore tout 
80 voit--que les 80cictes de temperance Cx- 
communient Vanimaleule, organis2 des proce- 
£810nS en S0n honneur ct 6]:ve une 8tatue all 
dostructeur radical de lVivrognerie! Peine 
perdue!, le vigneron n'en prendra pas moins 
le parti de Bacchus contre le wonstrs. Acts 


PT > Sw &.% af pee” " &. 
EET, J- vE 


28 


dw 5 0m af 
Ca Sv Ir, 6.1.46 
V 


< 
Rs 264 +4 
s _ =\ - ” 


» Tec A - 
n-. LES o__ 
OT ET IA ROCY 


oh Ss 


»%%Z8%4 8c; 


NN dra 35 oe 


Ce Me Nees 


Cd 
SA 


Ty: 


4 vw b8 4 et 
=_ _ _ m_ £5 > * 
w BULLS oe fd Þ 
a. __. I [ ad _— £ + 
> | 


3 + 
i 
* ws.” 
®, 


*%Y 

PIR TR RET 2x EC EO IRET WENT #5 

TER Fa MO IC FI IO Ge, 
G "= "4 gt We x - : we a 


w_ 
IN 4 
» 
+ WW #7 


<4 


PO a 
IV «©: 


”- y- 


b- S 4 Pay nd pL N A SN. 


«Sc. Fg A - 
- : 4 v . ? SEAT IFN SE, i bs s s c 
SETS A. es a w_ no IBS l <a. Wh 2% £5 4 1 > £ WI. owe $5 XL Ned Ye SS 
» —_ o ED. ON oy I NR wr timer 4 "= 6 « —s ov 06 Bt = .-lt'> 6%, 7 7% 4 —— 4o8F8 a 8 Wa, OT ET Bs - E - WIL fd ? *. \ 

. - ' tins wh 5" *X — q * ARS Ih ap. PR ER et ES; 

'Y” ” . > OT 7 = _ eas - - - 8 on 7, SE es 60 SC vx 

WY TIE IS "as 6 ag gs 5 6 ths. of a AN ox th, evade Se 
Fs Y. {Yep 13.15 05 I 

CEOS EIT , 


T4 %. 


RO 
EF" 


40 


=, | done A $on cousin le Ronmanoxera, avis aux 
hommes de 1i2n scs amis ! 


E1 verta de leur nature parasitaire par 

| conse6quent ab*«rbante, les ju;fs £ont dactifs 

: agents de d6sorganisation. Le corps soctal 

par eux dessech6 marche rapidement vers le 

| marasme «t la mort, si rien ne met obsta- 4- 
| cle a Jenrs progres. la France et VAngle- 
f terre 8'en s0nt purgce ; la Snixse leur a cchap- 
| pP , |*' Allenagae parviendra & les neu- 
traliser, I'Ttalie se regenere, Ja Russie lutte a- 
vec Succes, I'Autriche ext par.ni les malades 
les tres malades, La Pologne est mo1t2. Se- 
rait-il yrai que I'Europe voudrait nouns con- 
dainer au tout dernier supplice, a Ja mort 
par le juda'sme? 


- 
- 


Pais1que ncus avons 6t6 atteints, a notre 
four de nous guerir. Certes, il n' est cerit 
ni He part que les bords du Danube seront 
pour les (Je8hierites de la terre Promise ce que 
les bords du Gange furent pour les s0ldats 
d Allxandre. Js ne bitiront pas donze au- 
tels, je veux dire douze $Ynazognes, 8&yinboles 
des duuze tribus; le ficuve leur tend les bra? 
et Ia Tonmanie es: prete + leur faciliter 1 
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passage. Sur la rive 'droite Fair est infini- 
ment plus approprie a leurs- ponmons; Ia Te 
vent de I'\sie mineure leur apportera les 80u. 
yenirs enivrants de la vieille Palestine. 


Telle est notre esp6rence 4 nous Roumains 
qui avons trop soulfert de Vetranger pour ne 
pas desirer aidemment Vantonomie pleine 
et entidre. Nous qui avons 81 longtemps Iutts 
et enfin obtena la s8ouvyerainite nationale, n' 1- 
8erions-nous pas revenliquer la liberts 6co- 
nomique et morale? malgre les invasions 
mille fois repetees, malgre les gnerres ct le 
pillage, nous * avons Survecn, Apres avoir 
repons=6 les Muzulmans, nos oppresseurs 
arm's, les Grees, nos asftneienx bourreaux, 
n'extirperons-nons pas le uit ? 


Nul, plus que nous, n'aplodirait a la re. 
8urrection de la nationalite juive, car jl nous 
s8emble que, chacun etant 4 sa place, tout 
le monde serait content. Les Juits en Pa-- 
lestine, les Roumains en Roumanie, c'est la 
e60graphie mise A la portce de tous? 
Nous n'ignorons pas. cependant, que I'Alli 
auce a $Cs raizons lorsqu'elle 8e dit U u i- 
verselle. 
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La Iogique rabbinique, Ia voici: , Le -mon- 
de nous ayant depossedes, nons d6possede - 
rons le monde; n'ayant plus de patrie, nous 
Judaizerons les patries des autres et ainsi 
les autres nen auront point, non plus. 
L'Ecernel nous a promis Vempire da genre 
hungin; il nous a fait sortir de notre petite 
juilse atin que vous nous Elancions & la con- 
quite du globe, atin que nous devenions les 
maitres nniversets! Comme Dien, le Juit sera 
partoat et nalle part; i] 8e fera petit ct pas- 
Sera invyp37;u jis4t'i c2 que, la moindre 
pareelle du monde s8aturce de judaisme, nous 
pis3i0:13 jeter le masque et nous G-rier 
place au Pharisien! ,, Ly conception est gran- 
dioz2 et dig12 dun crane, israclite,. Mais 
gare la souris ! 


Quelles que sojient les intentions de I' ce. 
.culte association, ccla ne change rien & notre 
question. Kn ce qui nous concerne, Ie j ro 
bleme est toujours a 1630a{dre et a regoudre 
dans un bref delai. Notre goenerosit6 est la 
cauze unique de nytre malheur. Si nous 1'a- 
vions p48 etourdiment ouvert nos portes toutes 


graudes, nous n'aurions pas tant de peine 
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aujourd'hni a les refermer. A cette henre qui 


eut 6t& 1a delivrance, & cette heure le juif, 


fort des millions occidentanx, non content de 
nous avoir devalists a loisir, reclame 80n 8a- 
laire sous forme de droits politiques, 

s'appurant, sans donte, sur le fait que tout 
travail est remuner6, mere celui du bour- 


Yeau. 


Jamais les Chretiens ronmains ne se sont 
scandalises jusqu'a la revolte des moeurs et 
contumes anted-Juviennes qui font du juif 
or;ental le plns reponssant des hommes; ja- 
mais la 8ynagogne n'a eu a e plaindre de I'e- 
glise quoiqu' an fond du pretendu temple de 
Jehovah fomentent les plus hainenses passi- 
ons; mais il est certain que le jour oi le Pha- 
risien 8 e fe ra donne» des droits politiques 
1] Jui arrivera des cl.oses plus desagreables 
que. les pers&6cutions aux quelles xe livre le 
monde Illustre, Malnhenr a luis” il tonche 
a TVarche sainte qui 8s appelle: la terre et les 
{onctions publiqnes, malheur & lui car il 8e- 
rait retranche du milien des Roumains ! 
Chacnn, peuple ou individu, a sa manie ; la- 
politique est notre d ad a &t c'ttait la un des 
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earactores dislinetifs de Vancien populng 
romanns. Prenez tont ce que Yous von. 
drez, mais ne mettez pas la main 8vr }a po- 


 litique, notre hien-aimce politique! 1 es r6- 


formes 80ciales radicalos qui, ajllenrs, ont 
coute de 8anglantes revolutions ont 616 chey 
nous decretves et appliquies 82ns eonn forir, 
Nons. avons alli F6xclavage, rachet6 le cr. 
vage tran-forms les biens-fonds des couvents 
en domaines nationanx eter, 8xns aller 
Jusq an bout! Et pourtant il v a 
un pourtant — partager avec les jnils les 
droits politiques dont its wont que faire, ext 
une p2en=<ce que nal cerveau roumain n'a se 
eretee. Que les Juits 6claires - $i toutetois il 
y en a- mEditent la dessns . 


St encore les reelamations judaiques E6ma- 
nalent de cenx-l14 memes qui en beneficieraieut 
en eas de reussite, je veux dirs des Juits 6. 
tablis snr notre territoire ; xi, de plus, leurs 
degirs rev6taient une forme convenable ; i 
chose impossible-il: Jlaizzaient tomber Cans 
leur encre une gontte de lorante, pent-CGtre- 
Je dis pent-cirey aurait-il, ans cer 
taiues con'litions, pour quelques uns d entrieus 


” 
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I'Ftat Major 


Ne Foublions pas et insistons. Les juifs ne 
nous demendent pus les droits pol'tiques 
ils veulent 8'enemparer, ct Alliance, leur 
factotum, se charge d'etre leur echo sonoro 
aupres de la Roumanie? non, -aupris des ca- 
binets europcens, aupres des Conferences, 


aupres de la Turquie Ainsi, entendon+-le 


bien, elle*mendie une intervention en vue de 
r6gler une affaire purement int&ievre, dans 
un &tat qui est seul Varbitre de ses destinces. 


Ayant <tahbli au debnt de ce travail in- 
competence du tribunal et Iineapacit6 du de- 
mandeur, je ne m'attacherai ici qu'a faire 
ressortir la bizarrerie toute particulicre de la 
procedure juive, ct 4 montrer aux juits ainsl 
qu'a leus amis que des citoyens 1 mPOSES 
ne sauraient tre, dans tous les cas, que de 
detestables patriotes a jamais prives de Ja 


8impathie de leurs aines. 


Je le demande au si.vple bon sens. Que 
deviendrions- nons au milien de 600000 nou- 
veaux concitoyens de cette trempe? de quoi 
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pent-etre y znrait-il des accommodements 
avec la juste «nsceptibilite ronmaine. 
Mais non, de xemhlables pro-6des 8ont incon. 
nus & cette ,race Stpericure® qui 8e crvit 61i- 
de nment, trop upcrieure pour user des moy- 
ens prescrits par la morale clemaintaire du 
rexte (de [humanite: judaisme oblige! Ce 
n'est pas pour rien qu'on esf,, le penple 6- 
lu,,, ce next pas pour rien que le tonnerre 
et les Eclairs £e £Ont mis en frais &ur le Si 
nai! Comment deviendrait-il meilleur celui 
qui recut de Dien meme le depot de la Cre 
ation! Tel i] entra dans Je | aradis, tel il 
restera jn=8qu' A la cons01 ption de 8a race. 
Ne rougirait-il pas de &hemaniser, quand 
Pn haut du Talmud gquarante siftcles rabbi- 
niques le contemplen t! mais non, an licu de 
$'acresser aux Roumains, partie en cane, au 
lien d2 parler Je langage de la verits, ils 
04t recours a Tetranger et au nieuso6nge, 
[eur 8avante organisation grice a Jaquelle 
ils pourraient S'appeler par analcgie, la 
compagniedeluda, met a leur dis- 
position vn ar-enal vnigue en £08 genre, 
Larsenal de la garde antinaiionale dont le eo- 
mit6 ceutral de Alliance universelle cowpose 
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ne seraient-ils pas capables puisque avant le 
8ucceF, ils pouseent 81 loin V'andace et 1a four- 
berie? Que 8'ils avaient entre leurs mains la 
terre ct les fonctions pnbliques? 


Autre question: Que dirait la France, que 
dirait VAngleterre, que dirait I*'Allen:agne ij 
un bean jour I'Europe coalisee forcait 1'une 
d'elles, en vertu d'un droit d' intervention 4 
gerrer les rangs de es propres nationaux et 
a faire place A fept on huit millions — pro- 
portionuellement — d'etrangers qui pren- 
draient d'assaut le gouvernement, les finan- 


ces, la justice , Ia terre et la hante direc- 
tion de tonte la vie 80ciale ? La France, I'An- 


gleterre on I Allemagne repondrait, n' est-ce 
pas? ,, Dame Europe ca ne vous regarde 


pas. Je ne me mele pas de vos uffaires ne 
vous inquictez Cone pas de<miennes. I es lois 


que j'ai promulguees fixent les conditions de 
naturalisation, chez moi, et n'ont absolument 


pas besoin de vos commentaires tres-chreti- 


ens. 


Daillenrs, vons avez mille bonnes oeuvres 
& acco:nplir chez vous avant d'envoyer la cha- 


rite fouiller mes poches, ous votre controle* 
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Nons ne pen£fons pas que cette hrpothese 
£0it absnrde parce-qu'elle a pour 8niet une 
grande Puiszance. Jnsquae que ] Alliance 
ait vote un code international a elle, qui ait 
force de loi, nous persisterons & eryire que 
ni les millions budgetairs, ni les mwitraillen 
88 nm'interpretent le droit des gens; 
nous aurons Ja naivete de tenir pour certain 
que cc qui est injuste vis a-vis du fort est 
an moins injuste anss), quand il sagit du 
faible. 


Tcutes ce- honteu*-es n ancuvies que nous 
av. ns exquieeces fchevent de catacie; iser 
les pen - s5m pai hiques cor 1eligiuunaite ds 
con.tes isiatlites; clles dev-ilent leur ar- 
riere pens6e et donacn' une juste m«cSure 
de leur atour pour Ja patrie roumaine. 

Co.. nie citoyens, ils nouns exploiteraient, 
miile fois plus comn.oden cnt: voila le not 


.de Fenigme! Ia renarque de M-r | egoyt 


gur la repartition des juits en raixon jnverse 
des droits politiques qui leur 80ut concedes 
aurait suffi, du reste, a de6u.entir leur pa. 


triotizue tartutftien Lorxqu'on vent 
_colite que coute, une partie & scriir avec zele 
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k& aimer avec abnegation; lorsqu@ ce sentj- 
ment elevs 8c fait sentir a un degre tel que 
la passion de For ne resiste pas aux elans 
da coeur, on se jette avec cnthousiasme dans 
les bras dez nations qui offrent tous ces a- 
vintages, mais on ne 8'acharne pas & vivre 


en parasite 8ur le corps d'un peuplequi les 


refuse. 


Cez faitz 8ugg>rent d> tristes reflexions 8ar 
les conzequenceg d'une philanthropie trop phi- 
lanthrops. Voila des mis?rables que nous &a- 
vons recueillis monrants de faim; traques 
par les peuples foncierment civiliges, nous 
les avons h+berges, nourris, engraiss8&s en 
richis, et aujourd'hai, pour noas pronver levr 


. reconnaiss8ance, ils nons insulteut, ils nous 


menacent, ils en appellent coutre nous a leurs 
(of —devant b znrreaus. 


Disz6quons e2t orgam3ne homicide et ob 
Servons attentie nent Plus que partoat ail- 
lears, a canse de len: nombre et de leur 
eo nplI%:e libzrte 1 allears 193 Jaifs sont res- 
te; Juifs, en R:um nie. La race tout antiers 
a pazse par I'alamvic et nou; a rezervs s& 
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quintessegce . Prenez le Juif-israclite telqus 
Va fagonf® V'Occident, extrayez la racine cu- 
hique de ses qualitez, Elevez ses defauts 4 
la troisieme pm88ance, et yous avez Cice6 le 
type psychologico-8ocial de son coreligiunnaire 
oriental: habille;-le des haillons repoussa-nts 
fe la ladrerie au dernier degt6; faites lui fai- 


re les plas extravagantes 8imagrees; liviez le 4 
un enlte religicux qui 8e traduit en contumes- 
anthrop»phagiques, et vous n'anrez qu'esqui 
886 image du vrai juif qui ne 8'est pas en- 
Cre 1 8Sraclite, 


Si partont, il a forme une classe 4 part 
et, &'est distingue Cans le milieu aubiant, en 
Ronmanie «a tendance s<paratisie 8'est, ac- 
centuee ontre niesure . Ce n'est pas une race 
snsceptible de fnsionner avec ung autre, cs 
n'est pas une raccassimilable, cest 
nn Etar dans I'Etat, avec on rc, 808 minis- 
tres es administratenrs, ses lois, ses 11che88Cs 
va cons{itution . 


Le peuple juif est le peuple hainenx par 
excellence; Ja haine et 8cn degme, Ja ven- 
geance cst s0n but, Ihumanite commence et 
$vit avec lui. Jadis cn Palestine, alors qu'il 
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aisposait d'une arn:ce, ses cruantes dont les 
bachi buxonke medegnes cnt conservE6 1a 
reccite, en 892nt le triste temoignage. Inter- 
rogez, plutot, les cendres de cenx qu? excii6s 
rent leur envie et leur eupidit6! Apres leup 
ancantissement comme puis-ance politique 
ct militaire, its 8 tournercnt vers les moyens- 
economiques et, m raux: ils apprirent ſnetin” 
ctivement a fairc cnc 1e plus de mal en ces” 
gant de le faire ouvertement et vivlem- 
ment. Ie Jnif est devenn Je grand $pu- 
liateur, Je grand venicr, le giavd entie- 
n:etteur; it a servi les plns viles passions 
avec une (dccilite qui aurait honore les Ee- 
tes de gomme; il les a facilites z cnc ura- 
gdes' no uriles: exciice.? i] a ape chez 8a Vi- 
etize tone assise morale ct n* a recule de- 
vant ancune hbaszessc p ur ariier. Mais i} 
est parvena :; I or Jui appartient et il 8' asst- 
ed en ricanant ur les 1nines de notre fryer. 

C' est une race snpetieme, avens - Je! 

Qui a jamais 89, comme lui, 8'infiltrer dans 
la vic intine, C1e I (mhie de celvi que Je. 
hov-h Ini donnait en pitute, teuter, eeduire 
6tuurdir par la fattcrie, r61cilier Irs devize 
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qne la nature 8' e&fforcait d'oublier! Qui a 
jamais $1 corr mp'® comme il Va fait, sxans 
tomber dans 8es propres pieges! Aucune 
encession au prog:es, 4 Tesprit nouvean. 

Le fanatizmo a grandi chez Ini, au lieu de 
B'6tecindre, et chaque xitcle de gagne6 eur 
l avenir @tait p5nr Ini un pas, un imn ense 
pas en arrire vers lez regi»nzs doutenze des 
temps 620ules, Que de penples cnt disparus 
dans les tcurmentes de Thistcire et ec £ont 
foudus dans les masses sociales environnantes! 

Que de races xe £ont, j6ices, tetes baissces 
avcc leurs mrzenrs, leurs lois et lenrs carac- 
tores dans le christiauisme qui a tout englon- 
ti ct. qui a cn pcur mission de prepater le 
mende & I'esprit scientifique mcder e! Le 
Juifseul deliant, les ages, $se retrnve aujour- 
A'bui devant toat chretien devant tout etran- 
ger tel qu'il 6tait jadis {ace a face avec la Nes- 
re, La meme passion le tourmente, sur Vau- 
t 1 qu'i] adore cn devine le Dieu 8anguinaire 
qui n' cublie jamais les moindres torts ct 


_Etend 8'n bras par dessus les siecles en pous- 


viere, Þ ur chftier unc inadrertence. 


* 


Les 6tudes sur I'Þ*redits unt mcntre a quel 
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point un organe ou une facult6 sans cesse 6- 
xerces,se A6veloppent et predominent y la lon- 
gue par voie de descendance, tandis que Va- 
krophie est le fruit certains de Vinactivite. Or, 
le judaisme est un magnifique exemple de 
8Election. En 80ngeant avec quelle amoureuse 
religiozite les generations juives 8e sont trang- 
mis la Bible- Talmud, on concoit Ieffrayante 
provision de force anti- moderne accumulee 
dans les magasins universels. Vivace 
Parmi les vivaces, la race hebraique a pro- 
fits de toutes Jes situations et n'a pas moins 
manque6 de 8'accomoder &4 tous les climats 
fiere de 80n immmi'e biostatique. Sem- 
blables a ces mauvyaises herbes qui, cen rai- 
s0n de levrs qualites n6gatives prosperent 
dans n' importe quel 80], les Juifs 8e 8ont mul” 
tiplics en depit de tout et de tous; nul n'a 
pu labomer assez profondement pour les ex- 
tirper. Sans patric, 8ans preoceupations pu- 
bliques, fortement cimentes par le malJheur 
qui tue les animosites personnelles ils ont ft- 
evreusement serre dans leurs bras fanatiqueg 
les trois debris de leur ancienne sp'endeur: 
un livre, une race, une csperance. | a bible- 
Talmu", ly judarsation, la vergeance, Yoila 
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tes trois idoles, les trois foyers d'attraction, leg 
trois ce ntres nerveux qui font des Juifs dn mon- 
ade entier nn cervean nnique ou 8'6labore con” 
sranment 11 meme pens%c; chaque individu es} 
Une monade, Vabregs de Vensemble. Ennemis 
prelestinss du christianizine, ils I ont appels 
la granil» h6resie, line!acable son illare. 

Q1oi ds plus naturel que les chretiens en” 
tetez de VOceident, peres de Vinquisition, «et 
antres vilaines inventions, les aient malmencs! 

Quoi de plus naturel aussi que Jes Juifs 
atent redonbls de fanatizme! Mais voici on 
les manvyais procedsz3 cessent d'etre I6gitimes, 
en cessant A'etre reciproquee. 

Excomnmunies par ectte Europe qui verse 
fes larmes postnmes 8ur Mes gravures du 
Monde illustre, ils se 8ont rabatttus &ur 14- 
nnocente et genereuse Roumanie chretienne 
Kan3 les biichers, chretienne sans la st. Barthe- 
lemr, ehr6etienne sans les dragonnades, Cchre- 
tienne 8ans ['Inquisition chroetienne 8ans 10 
ghetto, chretienne, cn un mot, sans Ies acce - 
S8oircs du christianismr, 

ls ont concentre sur nons tonte Ia haine 
qu? |: s8avante into!6rence catholique avait 
ama886e au fon de leurs coenrs; ils nous ont 
m:rtyri-6s comme sf nous &tious regponsableg 
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des passions religienses de touts la terre. 

Nous avons pays et au dela Vindemnits que 
leurs devait le reste du continent pour d'au. 
ciens degats, resultats de vieilles querelles .. 
et pourtant, ils ne 8ont poiut 8atisfaits! Tou- 
jours la, race 8npericure* ! 

Le Juif nous hait parccque nons 8gommres 
chretiens et nous abhorro pareeque notre re- 
ligion, ainsi que je le disais, 8'cst efforcee do 
reunir les hommes par la douceur et non 
pas de les diviser au moyen des coteries pi. 
euses de tonte sorte. Ici plus que nulle au- 
tre part le cercle judaique est reste ferme, 
inaccessible a tout &tre vivant. Non scule. 
ment les mariages mixtes, chose abominable 
a FEternel, s8ont defendus £o0ns les peines les 
plus barhares du code rabbiniqne, mais leg 
relations ordinaices entre Juiſs et Roumains 
sont pareillement interdites. 'Toute femme ju* 
ive qui a cede a son penchant pour un chr6- 
tien est excommnnice et strictement retran- 
ehce du milieu disrae!. La loi talmndique, 
ce monslruenx as8emblage de ernautes expi- 
atoircs, ce haillon de la conscience humnaing 
rougis8unte dont les Jambeaux rapieces ont 
6t6 cherches jusque dans I's couches foreiles 
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des passions anina'es, la 1.oi, cette foi: 
£2 817pas*e Cile-meme en ordonnant que Ja 
tste dn coupable + oit jetce en patire au dieu 
eourrones, implacable crcancier de Ja ven- 
gence Is sacrifient done sans piiis Ia creature 
qui afaillie, car par son fait elle a cess6 dap- 
parten'r 2 Ia *ainte cohorte, elle a abdique 
83 qualite de femme, elle 8s est faite bGte. 
S'il arrive qu'un Juif, ahandonnant Jes s0ttises 
de ses perez, centre dans I'eglisze mime ana- 
thime, memes convulsions, a pen de chose 
pres m6:ne eatisfact on do1nce au terrible Dt- 
en 1U'Abraham, d' Isaac et de Jacob. 

Te mariage, Vamonr 01 le bapteme, dans 
ces conditions, e:t une catastrophe pour 
'a communauts6 et les orgics sanguinaires de 
Ia Bible se Cressent devant les rabbins, pr6- 
tre, legislaterrs juges et executenrs toat en 
mome temps, et les inspirent. Ce qu'il y a 
fe fiel accumuls dans cette momie est incom 
mensurhle; 1 rendrait V amertnme ak I'Oc6- 
an s| Oc'an la perdait! 

Ce sont enx les prototypes de I intolerance 
les fanatiqnes jusqu' A 1'idiotixme, les exelusi- 
visfc*® intransigeants etce £cnticux qui nous 
chargcnt dc tons Icurs viees! O ignoble ircnio 
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Les moindres actions du Jnif trahissent lenr 
origine. 11 ne mange pas i la table du chre- 
tien, il ne boit pas s80n vin; a la vue a une 
ceremonie fnntbhre, il murmure, joyeux , en- 
tre s8es dents: ,, voila un chien de moins! © 
Ses enfants ne vont pas a I'6cole on les aur 
tres apprennent a devenir des hommes, parce- 
que leurs jeunes coenrs risqueraient d* onhli- 
er la haine en apprennant tous ensemble dans 
le meme livre. D'ailleurs ils ne doivent 8avoir 
de la langne roumaine que le. *striet nece- 
88aire, Cest-a-dire ce qu' Il en faut pour Vex- 
ploitation 80ciale. 


Ils commnniquent entrieux an moyen d* nn 
jargon hebraico-allemand. Jamais on n* a 
vu un Juif dEtier les cordons de 8a bours® 
pour venir en aide aux malheurenx, ou 
oftrir son ohole lors des_ qu*tes organis6es 
par la chante publique on privee. Qu'on ne 
me parle pas des protestations d'amonr et de 
devonement que nous entendons depuis P en- 
tree des Russes en campagne; qu'on ne nous 
rappell: pas lez comits juifs qui affichen | 
bravamment Vintention d'envoyer & nos, bles- 
s&s leur cote-part de vivres, de s0ins et de 
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eonsolation! YWexhibez pas les larmes de Ju- 
da! car en voici Ianalyse: lachets, hypocrisie, 
rage 80urde! Jusqu'a la declaration de guerre, 
alors que lez lo1gueurs de la Coaference fai- 
8ait esperer la non-intervention arm6e do 
la Russie, lez Juifs bravant Valhs2ace de dane 
ger et tous lenrs organes offizienx et officie13 
dans le presse locale et etrangere n'avaſent 
qu'nne voix pour nous defier, nous narguer 
nous menacer des foudres de I Alliance. Leurs 


comites proclamaient hantement ia saintete de 
la cause muzuhoane, faizaient chorus avec les 


Magyars, Soutenaient de toutes fagons les pre- 
tentivns arrogantes de la Turquie aux abois. 
Is prenaient ouvertement le parti du Sultan 
coatre nous qui n'aurions pas une Alliance 
& notre disposition. 


Mais lorsqae la gcene changea, lorsque le 
Czar franchit le Prath, ce ſut un conp de the- 
atre. Iz ramp+erent 4 nos pieds hmubles et 
tremblants; nous devinmes leurs freres bica- 
aimes; ils n'avaient pas assez de lonanges 
pur nous encenser, pas axscz d'argent pour 
nous 8ecourir et le erocoile versa des tor- 
routs Je Jarme', Freres ditcs-moi pourtant, 
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pourquoi yos journanx de Vienno ne nong 
Epargnent ni la calomnie, ni les invectives 
empoigonnees ? pourquoi perseverent-ils dans 
Fardure? s 


N'est-ce pas de Vinprudence pure que de 
demander la fusion politique des races quand 
on 86 8ait anssi ennemi du rapprochement, 
quand toute Venergie est depenste en vue 
de I'tternclle scission ? 


Je tiens A prouver pcremptoirement que 
l intolerence dont nous ont accuse des igno” 
rants on des Basiles, n'est pour rien dans no- 
trelutte contre le judaſsme envahisseur. No- 
tre pays n' a jamais connu ni les questions 
ni les diſlicultes religieuses. 
Sd 


11 n'y a ici, ni ultramontains, ni elericaux, 
ni j6snites, ni congregations, ni rien d* appro- 
Chant, La religion est resi6e dans 82s limites 
naturelles et n'a en ancnn point empicte s8ur+ 
le domaine politique. Elle n'a rien exigs du 
pouvoir temporel et ne Va point chicane elle 
n'a pas excit6 les citoyens les uns contre les 
autres, n'a point endurci leurs coeurs, ni per- 
Varti leurs conscience; elle ne $'est pas occn- 
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p6ede savoir si a cot6 les Eglise voisines en._ 
8elignaient dM'autres dogmes que Vorthdoxie. 
Notre clerge nest ni nye autorite, ui un ja. 
ge, ni une universite, ni une compagnie, ni 
un banquier. Le cure dit Ja messe necessai- 
re et 8uffizxante qu'il ait on nom des audi- 
teurs, apres quoi il 8'en va faire ce que fait 
tout le monde et ne $' ingenie pas a don- 
ner ici - bas a ses fidiles un avant - goſit 
des poisons de Venter. La religion est si peu 
de chose, socialement parlant, que personne 
n'a idee de la renier. Nous entrons dans le 
meme temple tous 8ans exception, pareequ vu- 
n'y xreche ni masacres, ni haine, ni politi- 
que, ni economic politique, parce que le pretre 
ne 8 mele pas de-cequi est lors de 8a com. 
pEtence. Tout Roan est orthodoxe. Noug 
n'avons pas de 8ectes & linstar du christi- 
anigme occidental, car pers0nne n'a torture 
les Ames, Voil: pourquoi lVintolerance est un 
non-Sens il Jui manque les 6leients fonde- 
menteaux, elle n'aurait pas de cauxe, pas de 
base, pas de but, elle n'est pis. Aus), au 
milieu de nous les Hongrois catholiqaes, les 
Allemands lutheriens ou calvinistes, les. Ar*- 
menieus avec leur culte, les Bonemicns aus di- 
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vinites anonymes, les MugnImans, les Juifs 
dressent a I am leurs innombrables autels 
Sans difficult auccune, sans meu.e qu'on fasse 
attention 4 eux, Les libres-pensseurs ne 8ont 
ni-brules ni condamnes 4 Femprixonnement, ni 
mis & I index! les opinions quelque excen- 
triques que'elles 8vient ont une place au 80- 
leil, et ce n' est pas en Roumanie que 8iegent 
jes tribuuaux juges des couvictiors individuel- 
les, qui coflamneut eclon le bon plaisir de 
quelques 'inventeus brevetes de dogmes in- 
jaillibles! Nous laissons I Intolerance avec 
gon cort6ge complet aux peuples de I'Ocei- 
dent, plus sIvilises que nets! 


Ily a des causes de trouble autrement 88. 
rieuses que les fantaisies episcopales ou les ca 
prices de devotes ensorcelees! Le probleme 
6cono . ique qui pese 8nr nous de tout 80n 
poids, la question: de Ja population deve. 
nue inquietante,  Vi..teriorite de notre agri- 
culture empirique, la nullite de lindustrie 
le dangereux elat des finances, efc. voil.. dg 
quoi trembler, de quoi motiver la revolte, au 
begvin” Daus tous ces domaines on reneontre 
ignvariablement le Juit hbostile et accapareur, 
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Gherchant a 8e passer de nons et & faire en 
£orte que nons ne puissions pas nous pas- 
ger de Juni. La campagne a 6t6 tellement bi- 
en mence que letat-major prus*ie: en serait 
jaloux. 11s «e sont empares ders hautenrs 6+ 
eonomiques en y installant une formidable 
artillerie. doucs d'un instinct divinement orga- 
nise pour flairer la richesse, ils ont pris po- 
8ition avant que nous ayons eu conscience do 
la guerre latente, de telle sorte, que le jouT 
on nous aperciiues Vennemi les points stra. 
tegiques Ctaient deja en 89n pouuvyoir, 


La Ronmanie «st un pays agricole par 
excellence; a part quelques tres rares excep- 
tions, la totalite des produits manufactures 
ont une provenance etrangere. Il exigste, n6- 
anmoins, de ces p6tites industries sans Jes- 
quelles l'agriculture elle- meme est impossible. 
Celles-la, avant Pinvasion juive, faisaient vi- 
vre une partie de Ja population; leur gra- 
dnelle extension, "aurait permis, plus tard, 
I'etablissement de lindustrie propren.ent dite 
en facilitant la creation et le roulement des 
capitaux et en introduisant peu a peu dan$9 
nos moeurs les babitudes industrielles 8i op- 


. po8ce A la vie pnrement agricole. Anjour- 
dA'hui la situation a changs; le Jnif a mis 1a 
main 8ur tons Jes metiers, le Roumain n's 
litteralement plus que 8a charrue pour toute 
rexs80urce. Quoiqu'il veuille &e procurer en 
dehors du mais recolte 8gur s&a propre terre 
1] est faialement conduit & Ja porte du Juif 
qui Vattend patiemment le 8oarire sur les levreg 
et la rapacite dans le coeur. Ainsi Varaignee 
guette la mis&rable mouche; ainsi elle 8'en 
empare tot ou tard et la tue. 


Le commerce dans tonte son 6tendue es t 
entre leurs mains, qu'il 8'agisse des produit s 
indigenes ou des objets import's. Sans cux 
rien ne £e fait, en grand ou en p«tit.. Is excel- 
lent dans Vart de trowper Vacheteur suc la 
valeur et la quantite de la marchandise et 
leur mauy aise foi deploie toutes 8es res80urces 
Ils deshonorent le commerce qui est un E- 
change honnete et le reEduisent & une 8im- 
ple escroquerie. ('e ne gont pas des commer- 
canis quelque importantes que 80ient leurs 
transactious ; ils ont tous les caracteres des 
petits murchands, des revendeurs, deg 
brocanteurs, et n'ont que ceux-li. Ils 8ont les 
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ereatenrs dn luxe, dans le sens technique dn 
mot; ils en fournisxent pur les moyens leg 
plus divers, I'excesxif et dexastrenx tevelop- 
pement , Sur un nombre ausei eonsiderable d: 
revendeurs, proportionnellement a la popu- 
lation, il n'y a en effet, qu'une mininic par- 
tie qui puisse 8'adonner > lechange de produits 


utiles, le reste, la presque totalite cst un 
coin inerce factice alimentaut des besoins ar- 


titiciels crees non par Taizance de Vacheteur 
mais pour [unique profit du vendeur, . Cest 
ainsi qu'ils 8'ingenient & faire naitre des ha- 
bitudes dispenienses, immorales done. dans 
les classes pauvre et moyenne, afin d4'6couler 
ces rieus fatilcs, rebat» des 6&talages europe. 
ens. Delale luxe, le demo: alisation, la ruine 

De cette facon les movens de 8ubsistance 
du peuple se converti-sent en capitaux ju- 
ifs d' explotation 8ociale» 


Faut-il ajouter qu'ils ont le monopole dn 
numeraire et que | usure atteint des prop r- 
tions gigantesques en se reproduizant sv0us 
mille formes? L*usure a fait les autres ex- 
pedients aidant, que la *propricte funciere 
roumaiue n'exite, pour ainsi dire, que de nom, 
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Ces champs si fertiles, ces paturages 8i gras, 
ees forets 8i bien fournies, tont cela est e- 
eras6 por I'hypotheque juive & laquelle le pro- 
pri6taire n*6chappe qufen ajoutant une deu” 
xieme et troisieme charge. 


Ac bout de peu d*anncees le revenu dung 
terre de 100000 francs suffit 4 peine & payer 
es interets de 25009 francs ampruntes chez 
I*usirier universel. 


Mailtres du commerce, de Findustrie, du ca- 
pital, maſtres & tous les degres et 8ur tous 
les points, les Juifs forment un reseau a ma- 
es 8err6es, hors du quel on ne peut vivre. 
Chaque clase sociale a 8a clazse juive Cor- 
respondante a laquelle incombe les deyoirg 
8acres de 1* exploitation . Le riche, a 
le banquier, le pauvre a le colporteur, — 
le capitaliste ambulant qui prete le cuivre et 
recoit de Tor en guise 9iaterets, Vogre deg 
faubourgs et des campagnes 1I'boinme le plug 
dangereux qu'il 80it donus & une 80cicte de 
nourrir, plus a craindre que le voleur des 
grands chemins; I'bomme qui partout present 
et, partout invisible ne 8e montre que pour 
d&vorer 8a proie, puis court digerer dans I'ow- 


: 
| 
£ 


CS STE un ARDEN PIER x, CAAESSES 


NWI 


66 


bre; Thomme qui sans cese harcele, inquie- 
te, agite, d6moralise,affaiblie et tue 4 coups 
de s8ervices rendus! Et si chaque classe 
est donnee en entreprise a nne 80ciete anony. 
ne adhoc, chaque individu, 4 son tour, est 
mis $80us la surveillance s8peciale et de toug 
les instants d'un Juif a ce destine. 


Cet ©tre abject 8' attache a vos pas etne 
Vo us quitte qu'en emportant - vos depouille 


A toute heure de votre vie vous le trou- 
verez, co mmplaisant et bas, pret & vous 0 


bliger, poss6dant & fond la science de la fla 
terie, Vart de 8e rendre n&Ecessaire et de vous 
extorquer journellement une portion de votre 
avoir, s6us les apparences doucereuses d'un 
8erViteur deyoue. Il sera votre ombre; le 
jour il vous snivra comme un chien, la nuit 
il dormira a votre chevet ; ils aura tong 
vos 8ecrets, toutes vos pens6es; vos faiblesses 
geront cataloguces et commentees dans gon 
calepin; il devinera vos projets, ira au devant 
de vos esperances; vous le. rencontrerez in- 
variablement s8ur votre chemin, comme pal 
hasard, 6t vous vous adresserez fatalement a- 
lui pour vous seconder. On que vous fuyiez 
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vous yous henrterez a I'ttre abject c'est vo 
ire cauchemar, votre mauvais genie! c'est 
Mephistopheles en chair et en os! 


Dans cette guerre 80uterraine les roles sont 
admirablement distribues, la discipline est 
0bservee avec une. preeision nathematique, 
chacun sait ee qu'il doit faire et- accomplit 
$a tache en couscience. Chaque ville, chaque 
bourg, chaque village, de la Roumanie est 
pouryu d'un comite juif qui correspond avec 
tous les autres et communique au comite cen- 
tral ce qui interesse la population juivye, 
lequel cumite n'est lui-meme que la. gucur- 
8ale de I'Alliance universelle. Les ordres sni- 
vent la direction inverse; nes dans le cerveau 
du grandissime rabbin, ils volent de tous c0- 
tes, 8e ramifient a Vinfini comme les 'vais- 
8eaux capillaires, et parviennent de proche en 
proche, avec une rapidit6 stupeftiante jus- 
qu'au plus infime rejeton de Villustte race. 
Le long des frontiere russe et autrichienne, 
les deux lignes principales d'invasions. V'Al- 
liance a place des avant-postes ayant pour 
but de cocentrer les, freres,, que I'Occident 
rejette, de leur apprendre de 1a langue rou- 
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maine ce qu'il en faut pour le m<Etier de 
Jenr fonrnir Vargent n6cessaire au debut. 
Bref, ces recrues sont equipees et texercees 
aux frais du gouvernement judaique; apres 
quoi, chaque individu, selon ses facultes et 
es besoins est incorpore dans tel on tel re- 
giment. Les eomites connaissent a fond Ia re” 
partition topographique de lenrs coreligion” 
naires; Hs 8avent ol! et combien il y en a, 
de forte que Jes nonveaux venus $ont diri- 
ges vers les points on! leur presence offre le 
plus qntilite, soit pour renforcer le nombre 
existant, s0it pour rendre des services tech- 
niques. C'cst ainsi que chaque jour, ou plu. 
tot chaque nnit debarquent les types les plug 
etranges de Ja ,, race 8uperieure ©, Malgre 
leurs pretentions commerciales, ce ne sont en 
definitive que les vagabonds si bien decrits 
par le code penal. Ces gens-la 8eraient et 
sont partont reconduits a la frontiere, 80us 
bonne escorte, mais en Roumanie Vintolerance 
et la barbarie aidant, ils demeurent en paix 
et exercent en toute sccurite. 


Its 8'etablissent dans les commnnes rarales 
avec un dccalitre d'eau de vie, une demi-don- 
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zaine de pipes et quelques brimborions pour 
tout capital. Dans le vocabnlaire hebraftque 
cela 8'appelle du commerce; nous verrons la 
8ignification reelle de la chose. Campe dans 
nne barraque ol gronillent pele-mele le mile, 
F'ordure, Ia femelle et leur portce, le de b u- 
tant qui 8'intitule debitant attire par 
Mhabiles manoeuvres le paysan, Chex lequel 
il a 81 faire eclore et prospcrer la pass8ion 
des liqueurs fortes. Le resultat final est. que 
le dceealitre mosaſquement manipule dcvore 
I'homme trop confiant qui &est laiss6 prendre. 


Le deealitre magique, apres avoir digere 
Vargent du mi>erable, monte 4 80n grenier 
et fait main-basse sur les quelques grains de 
mais qui 6:ajent la providence de la famil- 
le pour toute nne annu6e. Jehovah benit le 
decalitre car, grice & lui, le divin commer- 
cant, entre dans la seconde phase de la vie 
jindaique; le ver se metamorhpose en papillon 
il devien asurier et qui pis est u8urier 
compatiss8ant. I ne demande pas 
d inter6ts, D:en preserve! mais il prete 20 
f ancs pour un mois, & condition que Fem- 
prunteur rendra en denrees quatre + u cing 
fois la valcur pretee; a detaut de quoi, i] ex 
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n6gligemment stipuls sous forme d'une in- 
nocente clause penale. que le debiteur pai- 
era un ou deux francs d'amende par jour de 
retard: Le Juif, homme de g6nie en mati-- 
ere dM'estimation, 8ait bien mieux que 80 de. 
hiteur ce dont ce Ini ci dispose et_ce dont i 
ext capable. Il sait qu'au terme le paysan rou- © 
main n'aura pas un 801 et ne pourra guere ac- 
quitter sa petite dette qu'en offrant a vil 
prix A £01 cer6ancier Ia nouriture de 8es en- 
fauts, T1 8ait encore que ce paysan, alors 
snrtont que la misere Te menace, est peu 
prevoyant et. regarde beancoup moins a I'- 
etendue de Fobligation qwa 80n 
6loignement; 1 gait que, rongs par 
le besoin present, tandis gue Vavenir incer 
tain est pere de Villnsion, le campagnard 
preſere avoir A payer pins tard une 
tres forte somme-relativement a la dette 0- 
riginaire a titre de clanse p6nale, plutot que 
de d6honrser actuellement une 80mme 
bien mointdre, Du reste i] ne pourrait s0n- 
vent realiser Targent qu'en rendant aun prix 
q6risoire, $0n travail ſutur. Voila comuent 
s exe: mpte Ja vie hnmaine. Le Juif n'iguore 
riew de tont cela et attend; i} attend silew- 
cieux, jusqu'an moment precis oh, AMapresS 
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8e$ rigourenx calculs, la clause p6nale a abzor- 
bes tout Vavoir de 8a victime. Alors i] se leve 
court au juge da paix ou an tiibunal avec le 
code civil que VAlhance denonce 4 la phi- 
lantrophie occidental, 8'arme de la formule 
exeutoire et.... le crime est p6rpetre ! 


Ce ne 8ont pas 14 des faits isol6s, mai- 
bien un systeme general et complet d'exploi- 
tation infame. Ains1 se 80nt installees dans 
les campagnes la demoralisation et la misere 
la pauvret6 engendre le vice et le vice enflau- 
te la ruine: cercle internal tracepar le Juif, 


I.a population roumaine est si peu dense 
que l'agricuture esf tres ins8uffisxante. Mal- 
gre cela, jamais Juif n'a laboure. 1ls ont une 
profonde horreur pour les travaux champetres 
et cela 8'explique: en these generale, lecul- 
tivateur est un honnete homme qui ne vise 
pas aux millions, et n'arrive que penible- 
ment &@ laisance par une laboriense perse- 
verance. Il aetequestion degacritiera la popu- 
lation juive une pertion de territoire propre a la 
colonisation; mais phur tonte reponse, Voila 
que du fond de T'Occident la voix mctalligue 
de I \lliauce nous a C jc: © vous ctes des bar- 
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hare3 qui voulez martyriser nos chers freres'* 
Et pourtant quel est le pays: de I Europe qui, 


avec une population juive cent fois moindre,” 


ne Va violemment sequestreenon 
dans un territoire mais dans un enclo® 
determine. Tous les peuples ont tenu & dis- 
tance 1a ,, race -8uperieure **. &i] existe une 
difference entre les procedes occidentaux et 
Te 8ysteme que nous proj etions, elle est toute 
en notre faveur. L'Europe enfermait le Juif 
dans une enceinte et Ini disait s0urnoisement * 
,tu n'iras pas plus lojn!*. Nous avions, nous, 
Fintention de leur abandonner un torritoire 
a pos8eder, a penpley, a enrichir, Ils nous 
ont injurie, tant pis ! 


Enfin, je 8nis forc6 d'insister encore sur Ia 
disproportion enorme dans la quantite, fait 
eapital et dordinaire neglige, fait qui justi- 
tierait tout. Autre chose est qu'nnne grande 
nation ot Vagriculture, I, industrie, le com- 
merce, les finances, ont atteint les plus bauts 
s0mmets, nourrisse 1 Jnif sur 423 habitants; 
antre chose est qu'un peuple enfant, pauvre 
et incxperimente ait a sa Qharge 1 Juif sur 
3 nationaux. 
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Etant donn&s ecs chiffres et le fai que le 
Juif est, exclusiyement entrepreneur, capita- 
liste on commereant (selon le Tangage scien- 


lifique) on en arrive a cette 6trange deducti- | 


on: 1 &changeur pour 3 producteurs; 1 indi- 
vidu ayant pour unique mis8ion 6conomique 
de faire 6couler les produits de 3 autres. 


Il saute aux yeux que Vequilibre est impos. 
zible, que 8i cet homme n'avait pour 8ubsis- 
ter que le salaire & lui paye par les 3 pro- 
ducteurs & raison des transactions qu'il a fa” 
cilitces entr'enx, 8'il en etait ainsi cet homme” 
8erait mort de faim Te soir de *8a premitre 
journee. Est-ce a ce metier qu'ils ont amass6 
leurs millions? ! Done le Juit se rattrape au- 
trement, il 8e livre en realite a des opera- 
tions plus efticaces et comme il ne doit 
p28 etre et n'est pas un travailleur — tou* 
jours dans Ie 8ens 6conomique — il est n&6 
cessaicerement un voleur, dans le sens ordi- 
naire du mot. En derniere analyse on abou- 
tit a cette formule: trois honnites gens an 
moins exploites par un....... juif. 


La concurrence 6conomique comme medi 
cation, est nne divisiou dans ces conditious; 
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gale. Le petit negociant roumain qui 8'etablit 
au milieu de trois cents boutiques ,,israclites** 
est promptement asphyxie. 


Au point de vue de la population la ba. 
lance ne penche pas d'avantage de notre co. 
te, M. Legoyt enselgne qu'en occident la mor- 
talite ezt moindre chez le Juif que chez le chre, 
tien. En Roumanie cette loi 8e verifie aussi, 
mais de plus-ph6nomene qui se voit encore 
8Ur quelques autres points — les mariages 
Juifs Vemportent par le n-mbre et la fecon- 
dite. Enfin le Juif 8e marie jeune, & vingt 
ans 1la deja nne femme bonne pour accoucher 
sept ou huit fois dans 8a vie. Cela signifie que 
dans un petit nombre d'enn6es nons 86- 
rons chez nous, inferieurs et.en population et en 
moryens dexistence. Cela s8ignifie que, d6- 
vores par les rapaces, n»us 8»mmes desti- 
nes, $i les voeux del Alliance 8ont exhausses 
& disparaitre de la carte europeenne, et a 
former au des80us de la Nonvelle palestine 
une de ces couches geologiques a Vaide des- 
quelles les savants c 1np:cat les $i8cles 6- 
coules ! 


il ne fant pas gonger A une lutte aussi in6. 


= Ls TIE. SLA —_ —_— ——__ 
oa, a Bd a _ 04 CEOIOe wet kd 7. 
© opt? HY" 7 Ro Ag EIS Re ER IIOISE 


'J 'ai brievement esquiss6 le mal et je 8e- 
rais heureux $i Pavais au moins re6ussi & 
faire comprendre Iimmense interet qu'offre 
pout la Ronmanie la question jnive degagee 
des cancans universels. Je serais 8a- 
tisfait 8i tous 8& donnaient la peine d'6ta- 
dier le probleme et d' apporter leur quote- 
part de 80lution. Il est temps, grandement 
temps que la Presse roumaine 8s 'en occupe 


tres 8erieusement, que nos hommes d 'Etat 


actifs, feconds, ingenieux en matiere d '0ppo- 
8ition 8ystematique, daigne lni 8acrifier une 
parcelle de. leur precieuse intelligence, dans 
les circonstances critiques qui nous enla- 
cent. 


De grands evenements se preparent en O- 
rient. La guerre actuelle n 'est que le pro- 
logue d'un avenir plein de surprises. La 
Turquie sera reEduite a la mendicite; le bras 
vengeur de la Russie aura coupe Ja tte 
aux massacreurs hebetes de Bulgarie; ces 
hraves petites populations qui ont prefers 
la mort & la fletrissure, ces races avides de 
repos et de liberte seront autant de nouveaux 
centres d 'activite. I.es confins de 1 'Europe 
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ol le Musulman sema I opium et Te brigan- 
dage, reprendront une vigueur inattendue 
et prouveront nne fois de plus qu*' un 
monde ne 8' 6cronle que pour faire place 
a un autre. Quand Ie canon aura dit 
80n dernier mot, la diplomatie aura la pa. 
role, cimentes 8ur un modele nouveau les an 
ciens materiaux disloques par la mitraile» 
voila xa tache. Une 8econde conference arrc - 
tera la Jutte qu' une premiere n'a pn &- 
viter. 


Parmi les 8olutions exigibles, Ie probltme 
du Juif au 19. siccle et en Enrope 
a 8a place marquee. Faut-il ajouter que la 
question ne peut 8e poser que dans un s8ens 
diam 2trale:n2nt, opp236 au but de 1'Alliance 
nniverselle. Puizqne les envahisseurs de Ia 
Roumanie sont venus, et tres recemment, de 
tons les points de I'Enrope, leur sort cs 
nne affaire europcenne ; jfentends que les 
ambaszadeurs des peuples cultives seront 
mis en demenre de trouver une $0[ution cu- 
ropeenne qui concilie le droitala vie 
de toutes les races et des Ryumainz en par- 
ticulier, avec le devvirde laisser vivre 
incombant au Juit svus pe.ue de cesser d'e- 
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tre. Jfentends que du moment of 1 *Earope 
8*interregse aujourd hui a des 6tres quielle 


a maltrait&s et ehass6s hier, elle doit payer 
de bonne grace la part qui Jui revient dans 
cet immense travail d *as8ainissement 80- 
cial ; elle doit revendiquer sa legitime. 


Quaud A moi, je ne yois que deux is$ues 
pos8Ibles : 


Que 1*Alliance si riche et si puissante 
rachete la Palestine — les Tures, ses amis 
intimes la lui cederont a bon mareh6 —. ou 
86 procure en Amerique par ex; un terri- 
toire et 14 constituce en gouvernement pro- 
visoire appelle & elle les brebis Eparses . 


2. Que 1 Europe dont les membres .com. 
mencent a comprendre la 80lidarits, _ £0n- 
tes Jnifs qui 1a couvrent, puis les repartis- 
zxent proportionnellement a la population des 
differents Etats. Qu*ainsi chacun contribue 
8elon 8es forces & | 'oeuvre philantropique 
que | Alliance voudrait nous faire realiser 
& nous 8euls. Car, je le repete une der- 
niere fois, dans quelle loi, dans quelle bi- 
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| ble, dans quel traits de morale est-il &crit 
que la Roumanie soit aftigce du dixieme 
des Juifs Exitant 80us le 80leil, elle qui re- 
presente precisement pas en superfticie la 
dixizme partie du globe ? Oa est la raison 
pour que la France, IfAngleterre, I'Allemagne 
dix tois plus penplees que nous 
comptent un nombre absolu de Juifs 
dix fois moindre? 


Mais si 1 *Europe fait Ila sourde oreille _ 
8i 1* Alliance ne 8e $8oncie gucre d'employer b 
8es millions 4 rebatir le temple de Jeru- 
8alem, il ne restera plus a la Ronmanie 
qu* a agir comme elle le jugera comvena- 
ble. Permis alors a 1 Alliance universelle 
des Juifs de ge lamenter, de crier, de coq- 
rir ca et Ia, de mentir, d 'implorer ou de 
| menacer, les Puissances deyrontgarder 1© 
[! 8llence et la neutralits, 
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L'imprimeur prie lVauteur et le lecteur, de 
ne &armer que d'indulgence en presence des 
nombreuzes erreurs qui 8e 8ont gliss&s dans 
I *impression de cette brochure. 

L'atelier est modeste ; il a pour ouvri 
ers de toutes jeunes filles qui vou- 
ent au travail les quelques heures de loisir 
que leur laisse I'ceole. A ces circonstances 
attenuantes--8e joignent les difficnltes d'une 
langue &trangere, 


